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P R O C È S- V E R B A L 

Des  Jeances  de  L’AJf emblée  permanente  du  Conjeil 
général  du  Département  du  Cantal, 

NEUVIÈME  SEMAINE. 

Le  Samedi  ib  Septembre  1792  , Van  quatre  de  la  Liberté  & 

le  premier  de  Végalité, 

5 Éants  MM.  Deftanne  ^ doyen  d’âge , Fau,  Vaurs , Milhaud , 
Devillas  , Bernard,  Ganilh  , Pons,  Boiffet  , Rames,  Salfac, 
Vidal,  adminrftrateurs , Colfinhal , procureur-général-fyndic, 

6 Bertrand SecrétaiTe-général, 

Lefture  faite  du  procès-verbal  de  la  féance  précédente, 

M.  Vaiffier,  membre  du  confeil  du  département  s’eft  pré- 
fenté,&  après  avoir  prêté  le  ferment  detre  fidèle  à la  Nation, 
& de  maintenir  la  liberté  & l’égalité  ou  de  mourir  à fou 
polie,  il  a pris  féance. 

MM.  les  officiers  du  fécond  bataillon  du  département  font 
entrés,  & ont  dit  que  le  premier  pas  qu’ils  ont  cru  devoir 
faire  immédiatement  après  la  formation  de  ce  bataillon,  étoit 
de  fe  porter  vers  l’adminillration  du  département , pour  lui 
préfeiiter  les  hommages  du  bataillon,  l’affurer  de  fa  foumiffion 
aux  loix  & arrêtés  du  département,  & prier  l’affemblée  de 
faire  les  démarches  qu’elle  croira  nécelTaires  pour  que  le 
fécond  bataillon  foit  infpeflé  le  plutôt  pcffible,  & admis 
a la  revue  du  commiflaire  des  guerres. 

M.  le  préfîdent  a témoigné  aux  officiers  du  fécond  bataillon 
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le  defir  de  raffemblée , de  féconder  de  tout  fon  pouvoir  les 
judes  pétitions  qu’ils  viennent  de  lui  faire. 

L’alfemblée  a chargé  enfiiite  le  procureur-général-fyndic 
d’écrire  à M.  de  Ledrade,  lieutenant-général,  employé’  dans 
la  dix-neuvieme  dividon  militaire,  pour  le  prier  de  faire 
infpeder  incelfamment  ledit  bataillon. 

Un  membre  a dit«  que  d’après  la  loi  du  15  août  dernier, 
» tous  les  chevaux  & mulets  appartenants  aux  émigrés,  doi- 
w vent  être  employés  au  fervice  des  armées;  qu’en  confé- 
w quence  les  diftridis  font  chargés  de  faire  parvenir  dans  la 
» huitaine  de  la  publication  de  cette  loi , des  états  détaillés 
M des  chevaux  & mulets  qui  fe  trouveront  dans  leur  arrondif- 
» fement  refpe^lif. 

Que  par  une  lettre  du  28  du  même  mois , les  direftoires  de 
diftritts  ont  été  chargés,  par  celui  du  départerrient,  de  joindre 
aux  états  qu’ils  doivent  fournir , l’age  , la  tnille  & le  poil 
defdits  chevaux  & mulets , même  de  les  faire  marquer , 
afin  d’éviter  toute  fraude. 

Que  cette  loi  efl:  fans  exécution  , quoiqu’il  foit  très- 
important  d’y  mettre  toute  la  promptitude  pofiible. 

La  matière  difcutée  & mife  en  délibération,  après  que  le 
procureur-général-fyndic  a été  entendu , l’alfemblée  arrête  , 

1°.  Que  le  procureur-général-fyndic  demeure  chargé  d’écrire 
aux  quatre  diftriO:s  , pour  les  folliciter  d’envoyer  de  fuite  à 
l’adminifiration  du  départemement  les  états  détaillés  des  chevaux 
& mulets  appartenant  à des  émigrés , qiii  font  dans  leur  arron- 
diilement  refpefhf , en  les  défignant  par  leur  taille , poil  & 
âge,  & encore  par  l’empreinte  d’une  marque,  d’après  laquelle 
ils  ne  puilfent  être  échangés. 

2°.  Qu’à  l’égard  de  ceux  qui  font  en  fourrière  à Aurillac  , 
le  fleur  Filias , artifte  vétérinaire , demeure  chargé  d’en  faire 


la  vifite,  & de  confcater  par  procès-verbal  ceux  qui  peuvent 
fervir  aux  armées , dont  il  dtfignera  la  taille,  le  poil  & l’âge, 
& ceux  qui  font  hors  de  fervice  j d’après  lequel  procès- 
verbal  , dont  copie  fera  envoyée  au  receveur  de  l’enrégillre- 
ment  du  bureau  d’Aurillac  , ceux  defdits  chevaux  & mulets 
qui  ne  feront  pas  reconnus  propres  à fervir  aux  armées  , 
feront  vendus  à la  diligence  dudit  receveur ^ fuivant  les 
formes  prefcrites  , & le  produit  defdites  ventes  fera  employé 
au  payement  des  dépenfes  occafionnées  par  tous  lefdits  che- 
vaux & mulets  , dans  lefquelles  dépenfes  font  comprifes  , 
1°.  la  fomme  de  foixante-trois  livres  que  l’alTemblée  alloue 
au  fieur  Alexis  Delzons , pour  dépenfes  relatives  à la  conduite 
par  lui  faite  de  plufieurs  defdits  chevaux  , depuis  les  lieux 
où  ils  ont  été. pris  dans  le  diftriâ:  de  Mauriac,  jufqu’au  chef- 
lieu  du  département.  2°.  La  fomme  de  vingt-trois  livres 
quatre  fols,  qui  eft  auffi  allouée  à Jean  Courchinoux  , maré- 
chal-ferrand  , demeurant  à Aurillac , pour  avoir  ferré  neuf 
defdits  chevaux , fuivant  qu’il  réfulte  des  mémoires  préfentés 
par  lefdits  ;Delzons  & Courchinoux  , fur  chacun  defquels 
le  direftoire  du  diftriâ:  d’Aurillac  a donné  fon  avis  les  dix  & 
treize  de  ce  mois;  auquel  effet  il  fera  expédié  au  profit  de 
chacun  defdits  Delzons  & Courchinoux  , un  mandat  fur  le 
receveur  de  l’enrégiffrement  du  bureau  d’Aurillac  , des  fom- 
mes  qui  leur  font  allouées. 

Et  en  cas  d’infuffifance  du  produit  defdites  ventes  pour 
l’acquittement  defdites  dépenfes  , le  receveur  de  Tenrégiffre- 
ment  du  bureau  d’Aurillac  , demeure  autorifé  à employer 
l’excédent  defdites  dépenfes  en  frais  de  régie  des  biens  des 
émigrés. 

Charge  le  procureur-général-fyndic  d’écrire,  au  Miniffre 
de  la  guerre  , pour  connoitre  la  deftination  des  chevaux 
qui  feront  jugés  propres  au  iervice  , d’après  le  rapport  dudit 
Filias. 

DESTANNE,  vice-Préfident. 
BERTRAND,  Secrétaire-Général, 
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Du  Dimanchs.  i6  Septembre  lygi,  tan  quatrième  de  la  liberté 

& k premier  de  t égalité» 

SÉantsMM.  Deftanne , doyen  d’âge, Fau , Vaiffier,DeviUas, 
Bernard,  Ganilh  , Pons , BoifTet,  Rames,  Sallac,  Vidal, 
adminiftrateurs  , Coffinhal  ^ procureur  - général  - fyndic  , & 
Bertrand  , Secrétaire-général. 

Lefture  faite  du  procès-verbal  de  la  féance  précédente  , 

Un  membre  a dit  que  l’affemblée  éleRorale  du  département 
tenue  en  cette  ville,  ayant  exprimé  dans  fon  procès-verbal 
à la  féanee  du  8 de  ce  mois , fon  vœu  pour  qu’il  foit  envoyé 
aux  municipalités  & par-tout  où  il  appartiendra,  des  expédi- 
tions dudit  procès-verbal  & de  ceux  y joints , relatifs  aux 
opérations  faites  par  les  mêmes  électeurs  réunis  par  DiftriRs^ 
ce  vœu  ne  peut  être  rempli  qu’autant  que  lefdits  procès- 
verbaux  feroient  imprimés  ; il  a penfé  en  conféquence  que 
le  confeil  du  département  doit  ordonner  cette  impreffion,  & 
déterminer  le  nombre  d’exemplaires  qu’il  y a lieu  d’en  faire 
tirer. 

Le  confeil  du  département , conùdérant  que  le  vœu  émis 
par  l’affemblée  éleRorale  du  département,  eft  que  le  procès- 
verbal  de  fes  féances  , & ceux  y joints , foient  envoyés  aux 
municipalités  & à tous  ceux  qu'elle  a nommés  pour  remplir 
des  fonéiions  publiques,  ainfi  qu’aux  confeilsde  diftri£l&  aux 
tribunaux  , & que  le  feul  moyen  de  fuivre  ce  vœu,  eft  de 
faire  imprimer  lefdits  procès-verbaux. 

Arrête,  fur  ce  ouï  le  procureur  - général -fyndic,  qu’ils 
feront  remis  à l’impreffion  , & qu’il  en  fera  tiré  cinq  cents 
exemplaires  pour  être  diftrîbués  comme  deffus. 


' La  féance  a été  levée , êc  MM.  les  membres  du  direéloire 
ie  font  réunis  en  bureau. 

DESTANNE,  Vice-Préfident. 
BERTRAND , Secrétaire-Général. 


J) U Lundi  tj  Septembre  l'un  quatrième  de  la  liberté  0‘ 

le  premier  de  l'égalité, 

5 Èance  publique  à laquelle  ont  alîifté  M M.  Deftanne , 
doyen  d’âge,  Fau,  Laden,  Vaiffier  , Ganilh , Pons  , Boiffet, 

> Rames , adminiftrateurs , Coffinhal , procureur-génér  al-fyndic , 

6 Bertrand  , fecrétaire-général. 

Leâure  faite  du  procès-verbal  de  la  féànce  précédente , 

M.  le  doyen  a fait  leRure  de  deux  lettres  qu’il  reçoit  k 
Finftant , l’une  datée  de  Condat  le  quatorze  de  ce  mois , écrite 
par  M.  Boyer  fils  , citoyen  de  cette  paroifle,  qui  déclare  ne 
pouvoir  accepter  la  place  d’adminiftrateuE  de  ce  département, 
à laquelle  il  a été  nommé  par  l’affemblée,  obfervant  qu’il  eR 
jeune  & fans  expérience  ; qu’il  ne  paye  ni  cotte  foncière  ni 
mobiliaire,  étant  employé  en  qualité  de  furnuméraire  dans 
la  régie  nationale,  pour  la  partie  des  domaines  , relative  à la 
recette  de  l’enrégifirement  près  le  bureau  de  Condat. 

La  fécondé  , datée  auffi  de  Condat  le  ï 5 de  ce  mois, 
écrite  par  M.  Genefioux  , citoyen  de  la  pardiffe  de  Condat, 
& portant  qu’il  eft  obligé  de  vaquer  par  lui-même  aux  tra- 
vaux de  l’agriculture , & qu’étant  abfolument  illitéré , il  ne  peut 
accepter  la  place  d’adminiftrateur  de  ce  département , à 
laquelle  il  a été  nommé  par  l’aRemblée  éleflorale. 

L’affemblée  , après  que  le  procureur-général-fyndic-  a été 
entendu  , arrête  que  ces  lettres  feront  confignées  dans  le 
procès-verbal  de  cette  féance,  & dépofées  aux  archives» 


' MM.  les 'membres  compofant  le  confeil  dadminiftratîor! 
du  premier  bataillon  du  Cantal  font  entrés  , Si  ont  com- 
muniqué à l’affemblée  l’ordre  que  M,  de  Leftrade,  lieutenant- 
général  des  armées  nationales  , employé  dans  celle  du  midi , 
a donné  à ce  bataillon  de  fe  rendre  à Carcaffonne  , de  partir 
à cet  effet  d’Aurillac  le  dxieme  jour  après  la  réception  de  fes 
armes , & de  fuivre  la  route  dont  il  lui  a envoyé  l’état. 

Enfuite  Hs  ont  remis  fur  le  bureau  une  pétition  tendant 
à ce  qu’il  foit  fait  aux  officiers  dudit  bataillon  une  avance 
pour  frais  de  route  & équipperaent. 

L’affemblée  a chargé  un  de  fes  membres  de  lui  faire  un 
rapport  à fa  prochaine  féance  fur  cette  pétition. 

Un  membre  a fait  un  rapport  fur  une  pétition  du  confeil 
d’adminiftration  du  fécond  bataillon  du  Cantal , tendant, 
1°.  à obtenir  une  avance  de  la  fomme  de  douze  mille  livres 
pour  fournir  à Tachât  provifoire  de  toiles  & étoffes  néceffaires 
au  petit  épuippement  du  bataillon.  2°.  A ce  qu’il  lui  foit 
indiqué  les  commiffaires  qui  doivent  furveiller  ces  achâts  & 
fournitures, 

L’affemblée  conffdérant  que  la  loi  du  4 avril  dernier  & le 
réglement  fait  en  conféquence  le  20  Juin  dernier,  attribuent 
toute  compétance  à cet  égard  aux  direfloires  de  département; 
après  que  le  procureur-général-fyndic  a été  entendu,  renvoie 
cette  pétition  au  direfloire  pour  y être  ftatué  ainff  qu’il 
appartiendra. 

La  féance  a été  levée. 


Signés , DESTANNE  , Vîee-Préfident, 
BERTRAND  , Secrétaire-Général, 
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Du  Mardi  i8  Septembre  iys)i» 


^Èancé  publique  à laquelle  ont  afîiflé  MM.  Deftanne,  doyen 
d’âge,  Fau,  Laden,  Vaiffier,  Vaurs,  Ganilh , Pons,  Boiflec, 
Rames , adminiftrateurs , Coffinhal , procureur-général-lyndic , 

& Bertrand,  Secrétaire-général.. 

Levure  faite  du  procès-verbal  de  la  féance  précédente , 

M.  le  doyen  a communiqué  à l’alTemblée  une  lettre  qu’il 
reçoit  à l’inftant  de  M.  Deprades , nommé  adminiftrateur 
de  ce  département,  qui  déclare  que  le  délabrement  de  fa  fanté 
ne  lui  permettant  pas  de  fe  livrer  au  moindre  travail , il  eft 
dans  l’impofTibilité  d’accepter  fa  nomination  a cette  place, 
dont  l’afTemblée  éleétorale  l’a  honoré. 

Le  confeil  du  département , après  avoir  entendu  le  procu- 
reur-général-fyndio , a arrêté  que  la  fufdite  lettre  datée  du  17  de 
ce  mois  , fefoit  conhgnée  dans  le  procès-verbal  de  cette 
féance  , & dépofée  aux  archives. 

Un  membre  a rappelle  à l’affemblée  la  communication 
qui  lui  fut  donnée  hier  par  le  confeil  d’adminiftration  du 
premier  bataillon,  de  l’ordre  qu’il  a reçu  de  partir  d’Aurillac 
le  fixieme  jour  après  la  réception  de  fes  armes,  pour  fe  rendre 
à Carcaffonne  ; il  a obfervé  que  le  bataillon  ayant  reçu  ce 
matin  le  dernier  envoi  de  fes  armes  , il  cônviendroit  que 
l’affemblée  l’invitât , au  nom  de  l’intérêt  public , à accélérer 
fon  départ  le  plutôt  pofïible  ; que  les  avis  fouvent  réitérés  à 
cette  alTemblée  par  le  confeil  général  de  la  commune  d’Au- 
rillac. 1°.  Que  les  citoyens  de  cette  ville  font  furchargés 
par  le  logement  qu’ils  fourniffent  depuis  long-temps  aux 
volontaires  du  premier  & du  fécond  bataillon.  2°,  Que  la 
grande  confommation  de  fublillances  qui  s’efl:  faite  dans  cette  - 
ville ^ par  les  deux  bataillons  & par  l’affemblée  éleélorale 


tenue  auffi  en  cette  ville , ayant  épuifé  les  approvifibnne- 
ments  qui  y avoient  été  emmagalinés,fait  craindre  aux  citoyens 
de  manquer  de  pain,  font  autant  de  motifs  preffants  pour 
faire  cette  invitation  au  premier  bataillon. 

Le  confeil  d’adminiftration  du  premier  bataillon  étant  entré 
au  moment  où  l’Affemblécy  prenant  en  confidération  ces 
obfervations  , avoir  arrêté,  de  lavis  du  procureur-général- 
fyndic , que  le  bataillon  feroit  irrvité  à hâter  fon  départ , & à 
en  fixer  le  jour  au  jeudi  vingt  de  ce  mois  ; il  lui  a été  fait 
part  de  tout  ce  deffus.. 

Le  confeil  du  bataillon  ayant  entendu  cette  invitation  r 
frappé  des  confiidérations  qui  la  néceflitent , a déclaré,  à la 
grande  fatisfaflion  de  l’Affemblée  y qu’il  accédoit  à fon  vœu  ; 
qu’en  conféquence  le  bataillon  feroit  de  fuite  fes  préparatifs 
pour  partir  d’Aurillac  le  jeudi  vingt  de  ee  mois  au  matin  , 
& fe  rendre  le  même  jour  à Maurs , en  fuivant  l’état  de  route 
qui  lui  a été  envoyé  par  M.  Leftrade.^ 

L’Affemblée,,  après  avoir  loué  le  patriotifme  connu  du; 
bataillon  , qui  le  porte  à faire  des  facrifices  à l’intérêt  des 
citoyens  de  cette  ville,  a chargé  le  procureur-général-fyndic 
d’écrire  fur  le  champ  au  diredoire  du  diftrift  d’Aurillac , pour 
lui  annoncer  ce  départ,  & lui  recommander,  t®.  de  donner 
au  prépofé  de  la  régie  des  convois  militaires  établi  à Aurillac,, 
les  ordres  néceffaires  pour  la  fourniture  des  voitures  & che- 
vaux dont  ledit  bataillon  aura  befoin.  2*^.  De  prévenir  la 
Municipalité  de  Maurs  de  l’arrivée  dudit  bataillon  dans  fon 
territoire  pour  le  même  jour  20  de  ce  mois , & le  charger 
en  conféquence  de  faire  fournir  audit  bataillon  le  logement 
& l’étape  dans  fon  terriroire , & les  fournitures  de  chevaux 
néceffaires. 

Enfuite  l’affemblée  a vifé  le  double  , certifié  par  le  confeil 
d’adminiftration  du  bataillon,  & par  lui  remis  fur  le  bureau, 
de  l’état  de  route  que  le  bataillon  doit  fuivre  pour  fe  rendre 
à Carcaffonne, 


17^ 

n a été  fait  im  rapport  fur  une  pétition  préfentée  par  lei 
officiers  du  premier  bataillon  des  volontaires  du  Cantal, 
tendant  à ce  quil  leur  foit  fait  une  avance,  favoir,  de  600 
livres  à chacun  des  Lieutenants-colonels,  & de  450  livres  à 
chacun  des  autres  officiers  ,,  imputable  ainfi , que  de  droit, 
pour  faire  face'aux  frais  de  leur  équippement  & ,de  leur  route, 
étendu  que  le  peu  de  temps  qui  leur  refie  pour  fe  rendre  à 
Carcaffonne  , en  conformité  de  1 ordre  du  Général  de  l’armée 
du  raidi , ne  leur  permet  pas  de  follieiter  auprès  du  miniftre 
de  la  guérre'la  gratification  que  la  loi  leur  accorde  en  entrant 
en  campagne.. 

L’affemblée  permanente  du  confeil  general  du  département, 
confidérant  que  rarticle  XV!!!  de  la  loi  du  22  Juillet  dernier, 
relative  au  complément  de  Farmée  de  ligne , autorife  les 
corps  adminiftratifs  à faire  fournir  fur  les  caiffes  publiques 
les  fommes  néceffaires  à tous  les  objets  dont  les  bataillons 
ou  compagnies  de  volontaires  nationaux  auroient  im  preffant 
befoin. 

Confidérant  auffi  que , d’après  Fexpofé  du  bureau  d’admi- 
niftration  du  premier  bataillon  du  Cantal,  les  fommes 
qui  lui  ont  été  avancées  jufqu’à  ce  jour  font  fuffifantes  pour 
mettre  les  officiers  en  état  de  couvrir  tous  leurs  fraix  de 
route  ; & qu’en  outre  d’après  la  lettre  du  Miniftre  de  la  guerre 
à la  date  du  9 Septembre  dernier,  qui  leur  défend  d’exiger 
des  chevaux  de  felie  pendant  les  marches  qu’ils  feront  par 
étape,  ils  feroient  réputés  avoir  reçu  avant  leur  départ  ce 
qui  leur  eft  néceffaire  pour  leurs  équipages  de  campagne. 

Arrête,  après  avoir  oui  le  procureur  ~ général- fyndic, 
qu’il  fera  payé  par  le  payeur  général  du  département,  à titre 
d’avance  pour  frais  de  route  & frais  d’équippement,  au  corps 
des  officiers  du  premier  bataillon  du  Cantal , la  fomme  de 
quatorze  mille  deux  cent  cinquante  livres  , laquelle  pourra 
leur  tenir  lieu  de  gratification  que  la  loi  leur  accorde  dès- 
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quils  entreront  en  campagne,  ou  être  retenus  fur  ieur  paye  ^ 
des  que  le  Miniftre  en  .aura  décidé.  * 

Arrête  enfin  que  le  préfent  arrêté  fera  envoyé  au  Minière 
de^  la  guerre,  avec  un  état  de  toutes  les  avances  faites  juf- 
qua  ce  jour  au  premier  bataillon  du  Cantal. 


La  féance  a été  levée. 

Signés , DESTANNE  , Vice-Préfident. 
BER.TR-AND  , Secrétaire-Général. 


Du  Mercredi  ig  Septembre  lygi. 


SÉance  publique  à laquelle  ont  affiffé  ISfM.  Deflanne, 
doyen  d’âge,  Laden,  Vaifîier,  Fau , Ganilh  , Pons , Rames, 
adminiftrateurs , Codinhal  , procureur -général -fyndic  , & 
Bertrand,  fecrétaire-général. 

Leflure  faite  du  procès-verbal  de  la  féance-  précédente  , 

Un  membre  a dit  que  le  Miniflre  de  la  guerre  ayant 
annoncé  par  fa  lettre  circulaire  du  25  août  dernier , l’envoi 
d’un  modèle  de  la  pique  qui  a été  adoptée,  en  exécution 
de  la  loi  du  3 août  dernier,  & ce  modèle  étant  arrivé,  il 
eft  prefTant  d’en  faire  fabriquer  le  nombre  néceffaire  pour 
fervir  auffi  de  modèle  aux  municipalités,  qui  , aux  termes 
de  la  même  loi,  doivent  en  faire  fabriquer  aux  fraix  du  tréfor 
public  dans  leurs  relTorts  refpeffifs , fur  des  marchés  paffés  au 
rabais  & fur  une  fimple  affiche,  après  trois  jours  de  publication, 
un  nombre  fuffifant  pour  en  diftribuer  à tous  les  citoyens 
en  état  de  porter  les  armes,  & qui  ne  font  pas  déjà  pourvus 
d’une  arme  de  même  efpece  , d’un  fufil  ou  d’une  carabine, 
ce  dont  chaque  municipalité  s’afTurera  j conformément  au 
décret  qui  déclare  la  patrie  en  danger. 


i8o  ^ 

Uaffemblée , fur  ce  ouï  le  procnreur-général-fyhdic,  arrête 
qu’il  fera  adjugé  au  rabaissa  fa  féance  de  demain  trois  heures, 
à la  fabrication  de  mille  piques  , fuivant  le  modèle  envoyé 
par  le  Minière  de  la  guerre  j qu’à  cet  effet  il  fera  appofé  de 
fuite  dans  les  carrefours  de  cette  ville  les  affiches  néceffaires 
indicatives  de  cette  adjudication  , laquelle  fera  en  outre 
annoncée  à fon  de  trompe  dans  tous  lefdits  carrefours. 

MM,  les  membres  compofant  le  confeil  du  premier  batail- 
lon du  Cantal  font  entrés,  & ont  préfenté  à i’affemblée  un 
état  d’eux  certifié,  des  dépenfes  faites  jufqu’à  ce  jour  pour  le 
petit  équippement  du  bataillon  , fe  montant  à trente-cinq 
mille  , deux  cent  foixante-dix-neuf  livres,  quatre  fols. 

Ils  ont  obfervé  que  le  confeil  du  bataillon  n’ayant  reçu 
qu’une  fomme  de  vingt-neuf  mille,  fix  cent  flx  livres, neuf 
fols  , e‘n  vertu  des  mandats  qui  lui  ont  été  accordés  jufqu’à 
ce  jour,  il  ne  lui  eft  pas  poffible  de  fe  faire  délivrer  les 
objets  reftant  entre  les  mains  des  perfonnes  employées  pour 
la  partie  de  l’équippement  déjà  faite , ff  l’adminiffration  du 
département  ne  les  met  à même  de  faire  le  payement  de  la 
fomme  de  cinq  mille  fix  cent  foixante-feize  livres  , quinze 
fols , manquant  pour  fe  libérer  envers  les  fourniffeurs , offrant 
de  juflifier  l’emploi  de  toutes  les  fommes  déjà  reçues  & à 
recevoir. 

L’affemblée  , conffdérant  que  le  premier  bataillon  doit 
partir  d’Aurillac  demiain  matin  , & qu’il  ne  peut  emporter 
certains  des  objets  de  petit  équippement  qui  font  encore  au 
pouvoir  des  fourniffeurs  , s’il  n’eff  mis  à la  difpofition  du 
confeil  de  fon  adminiftration , de  quoi  en  acquitter  la  valeur. 

Arrête,  fur  ce  ouï  le  procureur-général-fyndic , qu’il  fera 
expédié  au  nom  du  confeil  d’adminiftration  du  premier 
bataillon  , une  ordonnance  de  la  fomme  de  cinq  rnille  ffx 
.cent  livres,  à titre  de  nouvelle  avance,  pour  fournir  au 
payement  des  objets  qu’il  s’eft  procuré  .pour  le  petit  équip- 


.pemetit  dudit  bataillon,  Sc  qu’il  fera  donné  avis  de  cette 
nouvelle  avance  au  Miniftre  de  la  guerre,  en  même-temps 
qu’il  lui  fera  envoyé  l’état  dont  eft  queftion  en  l’arrêté  pris 
par  l’aifemblée  à fa  précédente  féance. 

M.  le  doyen  a levé  la  féance  de  l’avis  de  l’affemblée. 

Signés,  DESTANNE,  Vice-Préfident, 
BERTRAND,  Secrétair,e-GénéraL 


Du  Jeudi  zo  Septembre  ij^z. 

Séance  publique  à laquelle  ont  aiïifté  MM.  Deftanne, 
doyen,  Fau,  Vaidier,  Ganilh , Pons,  Boiffet  , Rames, 
adminiftrateurs  , CofEnhal  , procureur  - général  - fyndic,  & 
Bertrand  , fecrétaire-généraL 

LeRure  faite  du  procès-verbal  de  la  féance  précédente, 

M.  le  doyen  a communiqué  à l’affemblée  une  lettre  datée 
de  Marcenat,  le  quinze  de  ce  mois,  par  laquelle  M.  Chabrier, 
Membre  de  l’adminiftration  du  département,  lui  marque  ne 
pouvoir  accepter  la  place  honorable  à laquelle  l’affemblée 
éleéforale  l’avoit  nommé. 

Le  confeil , fur  ce  ouï  le  procureur-général-fyndic , arrête 
que  cette  lettre  fera  confignée  dans  le  préfent  procès- 
verbal  , & dépofée  aux  archives. 

Il  a été  fait  levure  d’une  lettre  du  direReur  de  la  régie 
nationale  de  l’enrégiftrement  & droits  réunis  de  ce  départe- 
ment du  17  de  ce  mois,  dans  laquelle  il  expofe  que  les  mêmes 
fromages  provenant  des  montagnes  appartenant  à des  per- 
fonnes  émigrées,  avoient  été  vendus  le  14  par  le  direéloire 
du  diftrifl  de  Mauriac,  & le  16  par  le  direftoire  du  diftriâ: 
d’Aurillac  j que  le  prix  de  la  première  vente  eft  plus  con/i- 
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déraHe  que  Celui  de  la  fécondé  ; que  ce  double  emploi 
réfulte  de  ce  que  les  chefs-lieux  des  domaines  auxquels  <ont 
attachées  les  montagnes,  font  (itués  dans  l’arrondiiTement  du 
diftriéi  d’Aurillac,  & qu’au  contraire  la  htuation  de  ces  mon- 
tagnes fe  trouve  dans  l’arrondiffement  du  diftritl:  de  JVîaiiriaCi 
il  prie  en  conféquence  l’adminiftration  de  décider  laquelle 
de  ces  deux  ventes  doit  avoir  fon  exécution. 

Sur  quoi  , la  matière  mife  en  délibération  , raiTemblée 
conlidérant  que  les  mêmes  objets  ne  peuvent  être  vendus 
deux  fois;  que  la  première  vente  doit  l’emporter  fur  la  fécondé; 
<jue  d’ailleurs  les  prépofés  de  la  régie  auroient  dû  fe  concer- 
ter pour  déterminer  dans  quel  direfloire  de  didriû:  ou  de 
la  ûîuation  de  la  montagne' ou  de  celle  du  domaine  , l’adju- 
dication des  fromages  feroit  faite. 

Arrête,  après  avoir  ouï  le  procureur-général-fyndic  , que 
la  vente  & adjudication  des  fromages  & beurre,  provenant 
des  montagnes  appartenant  à des  perfonnes  émigrées  , faite 
pardevant  de  diredoire  de  diftriÔ , dans  l’arrondiiTement 
duquel  ces  montagnes  font  lituées,  fera  exécutée  pour  cette 
année  feulement , félon  fa  forme  &:  teneur;  déclare  en  con- 
féquence -que  la  vente  & adjudication  des  mêmes  fromages 
êc  beurre  qui  a eu  lieu  au  direêloire  de  diftriS:,  de  la  ïituatioii 
des  domaines  où  ces  montagnes  font  attachées,  doit  être 
conlïdérée  comme  non  faite  & advenue. 

Plufieurs  entrepreneurs  font  entrés,  & ont  dit  fe  préfenter 
pour  faire  des  offres  en  rabais  , en  conféquence  des  avis 
donnés  au  public  ; que  l’adjudication  de  mille  piques  à fabri- 
quer pour  le  compte  du  département , aux  frais  du  tréfor 
public , feroit  paffée  cejourd’hui  dans  le  lieu  des  féances  de 
raffemblée. 

M.  le  procureur-génëral-fyndic  a fait  mettre  fur  le  bureau 
le  modèle  de  la  pique,  envoyé  par  le  Miniflre  de  la  guerre, 
& auquel  celles  à faire  devront  être  conformes. 


* . /«  T * ' 

Il  a fait  faire , levure  , i°.  de  la  loi  du  3 août  dernier, 
relative  à la  fabrication  de  piques.  2°.  De  la  lettre  du 
Miniftre  de  la  guerre  du  25  août  dernier,  relative  a 1 envoi 
dufufdit  modèle.  3°.  D’autre  lettre  dm  Miniftre  de  l interieLir 
du  î 5 de  ce  mois  , portant  avis  que  le  département  gu 
Cantal  eft  compris  à raifoii  de  fa  populution  pour  la  Icmme 
de  trente-quatre  mille  quarante-trois  livres  , dans  la  diftribu- 
tion  entre  les  83  départements , de  celle  accoidée  par  la 
fufdite  loi  pour  la  fabrication  des  piqnes. 

Enfuite  les  conditions  de  l’adjudication  ont  été  détaillées 
ainft  qu’il  luit  : 

Les  piques  dont  l’adjudication  a été  annoncée , & fera 
paffée  au  nombre  de  mille  , feront  faites  conformément  au 
modèle  envoyé  par  le  Miniftre  de  la  guerre;  il  fera  empreint 
fur  le  fer  & au  bois  de  chacune  , les  lettres  A.  N.  qui 
fignifieront  Armes  Nationales. 

La  hampe  aura  neuf  pieds  de  longueur  ; elle  fera  faite  de 
bois  dur,  provenant  de  corps  d’arbre  fec,,bien  choift  & fans 
défaut. 

Sur  ladite  quantité  de  mille  piques  dont  l’adjudication  va 
être  paffée,  il  en  fera  délivré  dans  un  mois,  à compter  de  ce 
jour,  trois  cent  qui  feront  envoyées  aux  municipalités  pour 
leur  fervir  de  modèles  ÿ le  furplus  fera  délivré  dans  le  mois 
fuivant. 

M.  Boiffet , adiTiiniftrateur  du  département  , eft  nomnré 
commiffaire  pour  la  vérification  & réception  de  ces  armes 
à fabriquer  ; il  refufera  celles  qui  ne  feroient  pas  bien  con- 
ditionnées. 

\ ^ L’adjudication  defdites  mille  piques  fera  paffée  de  fuite 

au  rabais,  au  moins  - difant  des  entrepreneurs,  à l’extintlion 
de  la  bougie , fuivant  les  formes  prefcrites  par  les  décrets 
fur  l’aliénation  des  biens  nationaux. 
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L’adjudicataire  fera  tenu  de  donner  bonne  Sc  fuffifantc 
caution  pour  l’exécution  de  fes  obligations.  v 

Le  prix  de  l’adjudication  fera  payé  en  vertu  des  mandats 
de  l’a/remblée  ou  du  direéloire,  par  le  receveur  du  diflriél: 
^’Aurillac  , fur  les  fonds  qui  feront  verfés  dans  (n  cailTe  pour 
- cet  objet  par  la  tréforerie  Nationale,  d’après  la  fufdite  lettre 
du  Minifoe  de  l’intérieur  du  1 5 de  ce  mois. 

L’adjudicataire  fera  difpenfé  de  fournir  des  fourreaux  pour 
lefdites  piques. 

Après  qu’il  a été  fait  leélure  des  claufes  & conditions  ci- 
deffus,  ' 

Le  heur  Jean  Lafont , citoyen  d’Aurillac^  a fait  fa  fou- 
miffion  pour  la  fabrication  defdites  mille  piques , moyennant 
le  prix  de  dix  livres  pour  chaque,  en  fe  conformant  aux 
conditions  ti-deffus. 

Jofeph  Pcedouli  a moins  dit , à neuf  livres  dix 
fols , ci.  . • • • • . 9 1.  10  f. 

Jean  Brouffe  a moins  dit , à neuf  livres  cinq 
fols , ci  . . • • ••95 

Vincent  Negrier  a moins  dit , a neuf  livres , 

ci  . • • • . . • 9 

Le  fieiir  Lafont  a moins  dit , à huit  livres 
dix  fols  , ci.  , . . • ► ...  8 10 

Jean  Aiguefparffes  a moins  dit , à huit  livres , ci  8 

Enfuite  il  a été  allumé  fucceffivement  plufieurs  feux , pen- 
dant la  durée  defquels  les  divers,  entrepreneurs  préfenrs  ont 
périodiquement  moins  dit. 

Enhn  Michel  Bompard  , ferrtirier,  demeurant  à Aurillac, 


jEyanf  moins  dit  â (îx  livres  treize  fols  ; il  a é^té  allumé  unp 
dernier  feu  fans  que  pendant  fa  durée  perfonne  ait  fait  d’offre' 
en  rabais.  C’eft  pourquoi  après  que  ee  dernier  feu  s’eft  éteint  ^ 
l’affemblée  a déclaré,  fur  ce  oui  le  procureur-général-fyndic,, 
que  ledit  Michel  Bompard  demeure  adjudicataire  de  la  fabri- 
cation defdites  mille  piques  moyennant  le  prix  de  ffx  livres* 
treize  fols  pour  chaque,  aux  charges,  claufes  & conditions 
ei-deffus  détaillées  , & encore  fous  la  condition  expreffe  & 
de  rigueur  , que  ii  lefdites  piques  n’étoient  faites  & délivrées- 
aux  époques  fixées  ci-defftis  , il  y feroit  pourvu  aux  frais- 
ée rifques  dudit  adjudicataire  & à fa  folie  enchère. 

Et  à l’inflant  ledit  Bompard  a préfenté  pour  cautions  Jean- 
Aiguefparffes  , René  Arlaboffe  , Antoine  Laparra  , Jofeph 
Redouly  , Jofeph  Rodias  & Jacques  Lavigne  , lefquels  fe 
font  volontairement  fournis  & obligés  folidairement  avec 
ledit  Bompard , à l’entiere  exécution  de  la  préfente  adjudica- 
tion, & ont  déclaré  quRs  vaqueront  conjointement  au  travail* 
relatif  à cette  fabrication  , pour  délivrer favoir  , Bompard,, 
deux  cent  cinquante  piques;  Aiguefparffes  , deux  cent;. 
Laparra  , cent  cinquante  ; Redouly , cent  ; Rodias  , deux 
cent,  & Lavigne,  cent  ; & ce  dans  le  délai  ci-devant  fixé, 
& ont  lefdits  adjudicataires  & cautions  figné. 

Ainjî  fignés  fur  la  minute^  Laparra,  Redouly,  Rodias., 
Bompard,  Aiguefparffes,  Arlaboffe  & Lavigne. 

Les  fieurs  Lavigne  , Aiguefparffes  , Laparra  , Arlaboffe 
& Bompard,  ayant  demandé  qu’il  leur  foit  fait  une  avance,, 
favoir , le  premier  d’une  fomme  de  cent  livres , & chacun 
des  autres  de  la  fomme  de  deux  cents  Uvres.- 

L’affemblée  a arrêté, fur  ce  ouï  le  procureur-génétal-fyndic, 
que  les  avances  demandées  feront  faites  à ceux  qui  les  ont 
follicitées , & qiul  leur  foit  expédié  & délivré  les  ordonnances 
néceffaires  fur  le  receveur  du  diffrîR  d’Aurillac. 


M.  le  procureur-général  fyndic  a dit  que  la  loi  du 
oôobre  1791  , ayant  déféré  aux  direâoires  de  département 
la  nomination  d’un  chirurgien-major  pour  chaque  bataillon 
de  volontaires  nationaux  , & cinq  particuliers  s’étant  fait 
infcrire  pour  concourir  à cette  place  , le  direfloire  crut 
devoir  nommer  des  juges  pour  examiner  ces  cinq  fujets , & 
prit  à cet  égard  un  arrêté  exprès  le  18  de  ce  mois. 

Que  MM.  les  Juges  ayant  remis  leur  rapport,  duquel  il 
réfulte  que  deux  feuls  fujets  fe  font  préfentés  au  concours  , 
favoir,  les  iieurs  Sauret  & Blau,  chirurgiens,  demeurant,  le 
premier  à Moiffac,  diftriéf  de  Murat,  & le  fécond  à Aurillac, 
avec  obfervations  que  ces  deux  fujets  leur  ont  paru  égale- 
ment inftruits  & en  état  d’occuper  cette  place  avec  diftinflion  , 
le  direéloire  par  un  arrêté  de  ce  jour  a déféré  cette  nomination 
à l’alTemblée  permanente  du  confeil  du  département  ; il  a 
remis  à cet  effet  fur  le  bureau  le  rapport  dreffé  par  les  juges 
du  concours  le  même  jour  20  de  ce  mois. 

L’affemblée  acceptant  la  déférence  qui  lui  eû  faite  par 
le  direûoire  du  département  pour  la  nomination  du  chirur- 
gien-major du  fécond  bataillon  ^ arrête  qu’avant  d’y  procéder, 
le  confeil  d’adminiftration  dudit  bataillon  fera  confulté  ; 
charge  fon  préfident  de  lui  écrire  pour  lui  demander  fon  avis 
fur  le  compte  de  ces  deux  fujets.. 

La  féance  a été  levée.. 


Signés  J DESTANNE,  vice-Préfident. 

BERTRAND , Secrétaire-Général, 


Du  Vendredi  21  Septembre  lygz. 


Sfiance  publique  à laquelle  ont  affilié  MM.  Deftanne,  doyen 
d’âge,  Fau,  DevUlas  , Vaiffier,  Ganilh  , Pons,  Boiffet, 
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Rames , adminiftrateurs , Cofïinhal , procureur-’gënéral-fyndicjî 
& Bertrand,  Secrétaire-général. 

Lecture  faite  du  procès-verbal  delà  féance  précédente, 

M.  Duclaux , membre  duronfeil  d’adminiftrafion  du  départe- 
ment, s’étant  préfenté  à l’affemblée,  aprêtéde  ferment  d’être  fîdele 
à la  Nation  , & de  maintenir  la  liberté  & l’égalité  , ou  de 
mourir  à fon  pofte,  après  quoi  il  à pris  féance. 

M.  le  doyen  a fait  leüure  d’une  lettre  qu’il  a reçue  à 
l’inftant  du  confeil  d’adminiftration  du  fécond  bataillon  du 
Cantal,  portant  que  le  bataillon  s’en  rapporte  entièrement  à 
l’affemblée,  pour  la  nomination  d’un  chirurgien-major,  que 
la  loi  & le  direâoire  lui  ont  déférée. 

Sur  la  propoGtion  d’un  membre,  l’affemblée  a arrêté,  après 
avoir  oui  le  procureur-général-fyndic , qu’il  feroit  procédé 
de  fuite  , par  la  voie  du  fcrutin,  à la  majorité  abfolue  des 
fuffrages,  à la  nomination  du  chirurgien-major  du  fécond 
bataillon  des  volontaires  du  Cantal. 

Ce  fcrutin  ayant  eu  lieu,  a été  récenfé  & dépouillé  ful- 
vant  les  loix  ; mais  perfonne  n’ayant  obtenu  au  premier 
tour  la  majorité  abfolue  des  fultrages  , il  a été  procédé  à un 
fécond  fcrutin  qui  a été  récenfé  & dépouillé  de  la  même 
maniéré  , & perfonne  n’ayant  obtenu  non  plus  la  majorité 
abfolue  à ce  fécondateur  , M.  le  doyen  a déclaré  qu’il  alloit 
être  procédé  à un  troifieme  & dernier  tour  entre  Blau  & 
Sauret,  qui  ont  obtenu  la  pluralité  relative  des  fuffrages  au 
fécond  tour.  Ce  troiiieme  fcrutin  ayant  été  fait , récenfé  & 
dépouillé  de  la  même  maniéré  que  les  précédents,  il  en  eff 
réfuité  que  le  fieur  Guillaume  Blau  , chirurgien , demeurant 
à Auriliac,  ayant  obtenu  la  majorité  abfolue  de  fix  fuffrages 
fur  neuf,  a été  proclamé  par  M.  le  doyen  , chirurgien-major 
du  fécond  bataillon  des  volontaires  nationaux  du  département 
du  Cantal.  L’affemblée  arrête  en  conféquence , fur  ce  ouï  le 
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proaireur-général-fyndic,  qu’il  fera  délivré  audit  feur  Blau 
expédition  du  préfent  arrêté, pour  lui  tenir  lieu  de  commi/Ton, 
conformément  à la  loi  du  15  oélobre  1791  ,&  qu’il  en  fera 
envoyé  par  le  procureur  général-fyndic  une  autre  expédition 
au  cpmmandant  dudit  bataillon , pour  qu’il  ait  à faire  recon- 
noître  ledit  fieur  Blau  en  ladite  qualité,  & à le  faire  jouir  des 
droits  attachés  à cette  place. 

Un  membre  a demandé  que  la  municipalité  d’Àurillac  foir 
invitée  à faire  part  à l’affemblée  des  mefures  qu’elle  a prifes  pour 
faire  fournir,  le  pain  de  munition  aux  volontaires  du  fécond 
bataillon  , qui  demandent  cette  fourniture;  l’alTemblée  a chargé 
M.  le  doyen-  d’écrire  fur  le  champ  à la  municipalité  d’Aurillac, 
pour  obtenir  d’elle  des  renfeignements  à cet  égard.. 

La  municfpalité  a envoyé  bientôt  après  deux  de  fes  mem- 
bres auprès  de  l’aflemblée , pour  la  prévenir  qu’elle  s’efl  occupée 
de  faire  fournir  le  pain  de  munition  aux  volontaires  du  fécond 
bataillon  , à commencer  de  demain.- 

L’affemblée-  a témoigné  fa  fatisfaflion  à la  municipalité 
d’Aurillac,.  dans  les  perfonnes  de  fes  deux  députés,  au  fujet 
des  précautions  qu’elle  a prifes  pour  affurer  la  fourniture  du 
pain  de  munition  au  fécond  bataillon.. 

Il  a été  propofé  d’écrire  au  Miniftre  de  la  guerre  & au 
général  de  l’armée  du  .midi , pour  les  prévenir  que  le  fécond 
bataillon  des  volontaires  du  Cantal  eft  complet,,  folliciter. 
auprès  du  Miniftre  que  ce  bataillon  foit  armé  avec  les  fufils- 
qui  ont  été  ci-devant  diïlribués  aux  gardes  nationales  de  ce- 
département,  à mefure  qu’ils  parviendront  au  chef-lieu,  & 
engager  le  Général  de  l’armée  du  midi  à lui  faire  fournir 
l’habillement. 

1 

La  propofition  ayant  été  adoptée  à runanimité  , rairem!blée- 
arrête  qu’il  fera  écrit  1°.  au  Miniftre  de  la  guerre  , pour  lui 
demander  rautorifatioa  de  faire  armer  le  fécond  batailloni 
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du- Cantal  avec  les- fiifils  diftribués  aux  gardes . nationales^ 
à mefure  qu’ils  feront  rendus  & portés  au  chef-lieu  du 
département. 

2°.  Au  général  de  l’armée  du  midi,  pour  lui  apprendfe  que 
le  fécond  bataillon  de  ce  département  eft  complet,  & fol- 
liciter  fou  habillement* 

Le  fieur  Garnier  , chargé  de  la  fourniture  des  étapes  & 
convois  militaires  dans  l’arrondilTement  d’Aurillac  , eft  entré, 
& a dit  que  quoiqu’il  ait  fourni  quatre  voitures  pour  le 
tranfport  jufqu’à  Maurs , d’une  partie  des  équipages  du  pre- 
mier bataillon  des  volontaires  nationaux  du  Cantal,  qui  eft 
en  route  pour  fe  rendre  à Carcaffonne,  il  refte  néanmoins 
deux  caiffes  de  fudls  deftinés  à l’armement  de  ce  bataillon, 
aind  que  plulîeurs  ballots  relatifs  à fon  équippement,  tout 
quoi  lui  a été  remis  par  le  confeil  d’adminiftrafion.  du 
bataillon  , qui  a cru  que  la  régie  des  tranfports  militaires 
devoir  en  faire  faire  la  voiture  ; qu’il  penfe  au  contraire  qu’a^- 
yant  fourni  pour  le  compte  de  la  régie  des  tranfports  mili- 
taires les  quatre  voitures  exigées  par  le  réglement , fon  devoir 
éfi:  rempli;  il  a en  conféquence  prié  i’aifemblée  de  lui  dider 
la  conduite  qu’il  doit  tenir. 

L’affemblée  , conlidérant  qu’il  eft  indant  que  le  bataillon 
reçoive  , non  feulement  le  reliant  des  fulils  que  le  Général 
de  l’armée  du  midi  lui  a envoyé  pour  fon  armement , mais 
encore  les  ballots  contenant  des  objets  de  fon  équippement, 
qui  n’onr  pu  être  chargés  fur  les  quatre  voitures  déjà  fournies 
par  le  lieur  Garnier, 

Arrête  J fur  ce  oui  le  procureur-général-fyndic,  que  le  fleur 
Garnier  demeure  autorifé  à fe  procurer  les  voitures  nécelTaires 
pour  le  tranfport  dired  d’AurilIac  à Carcaffonne,  de  tous  les 
objets  concernant  l’armement  & équippement  du  premier 
bataillon  des  volontaires  nationaux  du  Cantal,  qui  n’ont  pû 


être  chargés  fur  les  voitures  qu’il  a déjà  fournies , & à expé- 
dier toutes  les  lettres  de  voitures  dont  le  prix  qui  fera  par 
lui  réglé  le  plus  œconomiquement  poffible , fera  acquitté  par 
qui  il  appartiendra. 

La  féance  a été  levée. 


DESTANNE,  Vice-Préfident. 
BERTRAND  , Secrétaire-Général. 


Du  Samedi  zz  Septembre  lygz. 


S Éance  publique  à laquelle  ont  affidé  MM.  Dedanno^ 
doyen  d’âge,  Fau,  Devillas  ^ Vaiffier,  Vaurs,  Ganilh,  Pons, 
BoiîTet,  R'ciraes,  adminidrateurs  , Coffinhal  ^ procureur-génér 
ral-fyndic  , & Bertrand,  fecrétaire-général. 

LeRure  faite  du  procès-verbal  de  la  féance  précédente  , 

Il  a été  fak  un  rapport  relatif  aux  moyens  de  faire  exécuter 
dans  ce  département  la  loi  du  26  août  dernier  ^ concernant 
la  déportation  des  ecclédadiques  fonRionnaires  publics,  qui 
ont  refufé  ou  retraRé  leur  ferment. 

La  difcudion  fur  ce  rapport  a été  ajournée  , & les  membre*, 
ont  été  travailler  dans  les  bureaux. 

La  féance  a été  levée. 

' , DESTANNE , Vice-Preddent, 

BERTRAND , Secrétaire-Général. 


